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Maintenir son ren de ment tout en pro té geant son capi tal

La peur et l’ava ri ce sont recon nus
comme prin ci pa les influen ces du mar -

ché bour sier. Malheureusement, nom -
breux sont les inves tis seurs qui ont mis de
côté leur faim pour le ren de ment sans voir
l’avan tage de leur pru den ce. Ils ne veu lent
qu’un ren de ment modes te de leur por te -
feuille équi li bré. À la suite d’une année
2008 dévas ta tri ce, un très court trois ans
plus tard nous nous retro u vons de nou veau
dans une situa tion pré cai re. Comment
trai ter cette dis cor de entre le ris que et le
ren de ment ?

Est-ce que le der nier fonds équi li bré ou
com pa gnie ajou tée à votre por te feuille
réduit réel le ment la vola ti li té de votre
por te feuille ? Généralement non. Le fait
d’ajou ter une ban que amé ri cai ne à vos
ban ques cana dien nes ajou te même pro -
ba ble ment du ris que.

La diver si fi ca tion de votre por tion
bour siè re à l’étran ger est moins utile
qu’aupa ra vant depuis la glo ba li sa tion des
éco no mies et des bour ses mon dia les.

C’est ce qu’on appel le la cor ré la tion, soit
la ten dan ce de deux bour ses ou pla ce -
ments de mon ter ou bais ser en même
temps. La diver si fi ca tion est le pen dant de
la cor ré la tion. La diver si fi ca tion vise à
ajou ter des pla ce ments peu cor ré lés de
maniè re à rédui re le ris que de votre por -
te feuille tout en main te nant le poten tiel
de ren de ment. 

Plutôt que d’ajou ter un fonds d’action
ou équi li bré addi tion nel, son gez à ajou -
ter des pla ce ments qui ne s’écrou le ront
pas avec la bour se. Par exem ple, l’immo -
bi lier, les types plus pru dents de fonds de
cou ver ture (“hed ge”) ou des actifs tan gi -
bles géné rant des reve nus, tels les auto -
rou tes à péage ou les pipe li nes, peu vent
ajou ter à la soli di té de votre por te feuille.

REHAUSSEZ VOS REVE NUS

Je suis un grand croyant dans les actifs
pro duc tifs. Cela veut dire que je pri vi lé -
gie les com pa gnies ou actifs tan gi bles qui
pro dui sent des pro fits, reve nus ou divi -
den des sou te na bles. Je ne recher che pas
néces sai re ment le plus haut divi den de
mais plu tôt la pro fi ta bi li té qui per met le
retour des béné fi ces aux action nai res.
Dans l’envi ron ne ment ins ta ble actuel,
vous pour riez retro u ver le con fort qu’il

vous man que sous forme de divi den des
ou de reve nus immo bi liers. 

De plus, la poli ti que de divi den de des
diri geants d’entre pri se donne un aper çu
de leur per spec ti ve réel le, sur tout dans 
les cas de haus ses régu liè res. Éga le ment
dans le cas de l’immo bi lier et les actifs
tan gi bles, vous rece vez un reve nu élevé et
sta ble. À l’inver se, si vous dépen dez de
gains sur des pla ce ments qui ne sont pas
trop pro fi ta bles actuel le ment, tel les plu -
sieurs com pa gnies miniè res et éner gé ti -
ques, vous êtes à ris que main te nant. Voilà
une sour ce de ris que que vous pour riez
rédui re.

OPTEZ POUR LA QUA LI TÉ

Connaissez vous la valeur de votre 
pla ce ment? Êtes-vous con fiant que
votre fonds d’actions rebon di ra? La
valeur est la bouée qui fera flot ter le prix
de vos pla ce ments après ces pério des
éprou van tes. Les prix bais sent mais la
valeur de la plu part des com pa gnies que
je garde à l’œil se main tient. Les bilans
plus sains que jamais et les pro fits sou -
te na bles seront popu lai res lors que la
pous siè re retom be ra.

La réduc tion de frais de ges tion de vos
pla ce ments, sans rédui re la qua li té de votre

por te feuille, rehaus se ra inva ria ble ment
votre ren de ment en bons et mau vais
temps. Pour la plu part des inves tis seurs, je
sug gè re de rédui re vos frais avec soins de
main te nir les con seils requis et cou per
dans les pla ce ments plus sim ples. Par
exem ple, les fonds tran si gés en bour se
indi ciels qui coû tent une frac tion des fonds
com muns peu vent tra vailler très bien pour
les obli ga tions ou comme base de votre
immo bi lier ou actions amé ri cai nes.

Si votre por te feuille est net te ment dans
les six chif fres, vous pour riez béné fi cier
de solu tions-con seils fac tu rées à taux
d’hono rai re fixe. Cette struc ture fac ture
votre comp te men suel le ment et vous per -
met de com bi ner ces indi ces éco no mes
avec les solu tions-con seils de votre con -
seiller ou ins ti tu tion. Les éco no mies peu -
vent attein dre un pour cent. 

Ne con nais sant pas la direc tion des
mar chés à court ter me, con trô lez ce que
vous pou vez: la vraie diver si fi ca tion pour
rédui re votre ris que, la qua li té de vos pla -
ce ments, et vos frais. Une cer tai ne dose de
con fian ce dans un rebond éven tuel est
quand même requi se mais ces démar ches
vous per met tront d’y arri ver plus faci le -
ment, je sou hai te.

Bonne semai ne et bon pla ce ment ! ■

STEVE GOU LET 
ste ve.gou let@fbn.ca

Tout comme l’ont récem ment fait une
dou zai ne de rôtis se ries au Québec, le

res tau rant Le Coq Rapide du sec teur
Saint-Luc a à son tour adhé ré au nou veau
réseau Benny & Co. Dimanche, la popu -
la tion était d’ailleurs con viée à célé brer en
grand ce chan ge ment de ban niè re.

Dans le cadre de ces fes ti vi tés, les pro -
prié tai res ont dévoi lé la nou vel le ensei -
gne du res tau rant de la rue Moreau, dont
la cons truc tion remon te à l’hiver 2009.
Sur pla ce, Jean-François, Pascal, Angèle,
Jean-Sébastien et Samuel Benny – issus
de trois géné ra tions de la famille Benny
– ont remis quel que 250 quarts de pou -
let aux par ti ci pants, fort nom breux à
s’être donné ren dez-vous pour l’occa -
sion.

Regroupant un peu plus du tiers des
43 rôtis se ries exploi tées sous dif fé rents
noms par les mem bres de la gran de
famille Benny (Le Coq Rapide, Benny,
Au Coq, Ti-Coq, etc.), la nou vel le ban -
niè re Benny & Co. entend miser sur la
force du plus grand nom bre. «Ce réseau
nous per met tra de faire notre place sur
le mar ché et de nous don ner les moyens
d’éven tuel le ment pren dre de l’expan -
sion, expli que Pascal Benny, qui a acti -
ve ment par ti ci pé au pro jet. Pour le client
tou te fois, rien ne chan ge: il s’agi ra du
même res tau rant, des mêmes recet tes,
des mêmes employés et des mêmes pro -
prié tai res.»

SÉMINAIRE

Chose cer tai ne, il s’agit de la pre miè re
d’une série de deux inau gu ra tions pour
ceux qui exploi tent éga le ment le res tau -
rant Le Coq Rapide du bou le vard du
Séminaire Nord. Depuis quel ques semai -
nes, la rôtis se rie est d’ailleurs le théâ tre
d’une impor tan te cure de rajeu nis se ment,
la pre miè re depuis l’incen die qui avait

détruit l’éta blis se ment, en 1997. Afin de
pro cé der au réa mé na ge ment des lieux, les
pro prié tai res ont fermé la salle à man ger,
lun di. Le comp toir à empor ter et le ser vi -

ce de livrai son demeu rent tou te fois en
opé ra tion. Si tout se dérou le comme pré -
vu, la salle à man ger devrait être en mesu -
re d’accueillir de nou veau ses clients à la

fin du mois de novem bre. D’ici la fin 
de l’année, la rôtis se rie devrait à son 
tour affi cher ses nou vel les cou leurs en 
se joi gnant à la ban niè re Benny & Co. ■

Plus d’une cen tai ne de per son nes ont par ti ci pé à l’évè ne ment, diman che. Des quarts de pou let étaient offerts gra tui te ment.
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ÉMI LIE LÉVES QUE
emi lie.leves que@ tran scon ti nen tal.ca

Le Coq Rapide de Saint-Luc inau gu re sa nou vel le ban niè re


